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PATRIMOINE RELIGIEUX
Les États généraux du patrimoine religieux ont été lancés en septembre dernier lors des Journées du Patri-
moine à l’initiative de l’Église de France en lien, avec les commissions diocésaines d’art sacré (CDAS). Ils vont 
se dérouler en plusieurs étapes jusqu’en décembre 2024.

+ Mgr Jean-Marc Micas +

De nombreuses initiatives vont 
ainsi permettre au fil de ces mois 
d’identifier et d’analyser les atouts 
de ce patrimoine pour mieux l’ap-
préhender. En effet, avec plus de 
100 000 édifices, des centaines 
de milliers d’objets mobiliers et 
un patrimoine immatériel consé-
quent, le patrimoine religieux de 
notre pays est une de nos grandes 
richesses et un héritage à faire 
vivre.

Pour autant, les collectivités 
territoriales, le plus souvent 
propriétaires, peinent à entretenir 
ce patrimoine.

Cette difficulté, couplée à la ra-
réfaction de l’usage cultuel, est à 
l’origine de cette démarche. Ces 
États généraux visent à établir 
un état des lieux précis de notre 
patrimoine religieux (immobilier, 
mobilier et immatériel), à interro-

ger les pratiques et les usages, et à 
œuvrer à sa valorisation.

Nous vous proposons donc de 
nous retrouver régulièrement au-
tour de ce projet qui se présente 
comme une belle opportunité 
pour notre pays, nos diocèses et 
nos églises.

Pascale Castillo
Service Archives 

et Patrimoine du diocèse.

De juin à septembre 2023, une exposition a été présentée dans la salle du 
Trésor de la cathédrale de Toul sur les peignes liturgiques. A cette occasion, 
le peigne de saint Savin, objet atypique et peu connu qui est conservé dans 
le Musée-Trésor de l’abbatiale a été prêté.

Toutes les infos : www.etatsgenerauxdupatrimoinereligieux.fr

LE SAVIEZ-VOUS ?

EDITO

Depuis plusieurs semaines l’atten-
tion du monde est tournée vers 
le Proche-Orient. Juifs, chrétiens 
et musulmans y cohabitent avec 
bien d’autres, souvent mêlés aux 
enjeux économiques et politiques 
qui déchirent « leur » Terre sainte. 
Nos prières ajoutent les habitants 
de ce pays à celles déjà appliquées 
aux victimes de tant de conflits en 
cours (en Ukraine, en Arménie, au 
Sud-Soudan, au Mali, au Yémen, 
en Haïti, et dans tant de pays et de 
villes).

Comment être attentifs à tout, 
comment manifester notre proxi-
mité, comment ne pas être écrasés 
par la conscience de tout ce mal, 
et de notre sentiment d’impuis-
sance pour le changer ? L’indiffé-
rence, l’insouciance, le « détour » 
(attitude opposée à celle du bon 
samaritain de la parabole) ne sont 
pas des attitudes chrétiennes, 
mais alors que faire ? 

Je pense que nous appliquer, cha-
cun et ensemble, à faire grandir 
la communauté chrétienne en 
sainteté, à la rendre toujours plus 
évangélique, est la réponse que 
le Seigneur attend. Dans son en-
cyclique Laudato Si’, le pape ai-
mait répéter que « tout se tient » 
dans notre « maison commune ». 
Dans la récente « mise à jour » de 
ce texte (Laudate Deum) il insiste 
sur l’importante d’une culture des 
«  petits gestes  ». Nous devons 
croire que chacun, en choisissant 
d’être, avec les autres, «  faiseur » 

de paix et de réconciliation, arti-
san de communion et de vie là où 
il est, contribue à transformer le 
monde et à permettre au Christ 
de le sauver. C’est vrai aussi pour 
notre communauté diocésaine  : 
dans sa vie, ses activités, son or-
ganisation, elle travaille à être 
l’Eglise qui témoigne du Christ, et 
cela contribue au salut du monde. 
Dans la foi, nous le croyons, et 
nous nous appliquons à faire tout 
de notre mieux. 

Ce Bulletin se fait l’écho de notre 
vie ensemble. Les présentations 
de personnes, de communautés, 
d’écoles, d’activités locales, diocé-
saines ou nationales, de projets di-
vers, tout cela encourage chacun 
dans sa vie et sa mission, l’insère 
dans la grande histoire du monde 
que Dieu aime et que le Christ 
sauve, sert la vie et la croissance 
de l’Eglise. L’Esprit nous pousse à 
l’Espérance, dans le désir et l’at-
tente active du Seigneur qui vient !



KERYGMA RETOUR SUR L'ÉVÉNEMENT !
Du 20 au 23 octobre 2023, 2 700 personnes dont 45 évêques, 220 prêtres et 90 diacres perma-
nents, ont participer à l’évènement Kerygma, au sanctuaire de Lourdes. Objectif : échanger 
sur les nombreuses initiatives d’évangélisation existantes ou naissantes dans les diocèses. 
Le diacre Gérard Crozat nous dit ce que les participants des Hautes-Pyrénes ont retenu. 

Le Covid s’étant mêlé à la fête, certains n’ont pas pu être des nôtres mais nous nous sommes re-
trouvés une bonne vingtaine sur les 26 enregistrés. Nous avons échangé sur ce que nous 
avions perçu notamment des ateliers. Si certains se sont sentis un peu décontenancés 
devant le style d’animation de leurs ateliers, la très grosse majorité a pu bien en profiter. 

RÉFLEXIONS PILOTES
➥ Les écoles de prière ont de 
belles choses à proposer même 
si nous ne pouvons pas l’imagi-
ner en toutes circonstances.
➥ L’annonce du kérygme a 
besoin de toutes les générations
➥ Viser l’intériorité de l’enfant 
même si cela semble difficile 
parfois. 
➥ On ne sait pas toujours 
communiquer sur tout ce qui se 
fait : des « petites » initiatives 
font vivre non seulement la pa-
roisse mais aussi le village.
➥ Les cellules d’évangélisation 
sont certainement un moyen à 
valoriser chez nous... 
➥ « Je  » (tel que je suis) ren-

contre l’autre (tel qu’il/elle 
est) : prise de conscience indis-
pensable pour l’inter-religieux. 
Ne cherchons pas à convaincre, 
mais à partager.
➥ L’Évangélisation passe né-
cessairement par l’unité.
➥ Dans le groupe sur le trans-
genre, le participant était très 
satisfait car les définitions 
données étaient nécessaires. De 
fait, il s’agit de travailler mon 
identité. Il s’agit aussi de bien 
penser la relation H/F et de 
respecter la notion d’altérité.
➥ On ne peut annoncer le ké-
rygme qu’en vivant avec ou en 
étant très proche, notamment 
avec les personnes en situation 

de fragilité psychique.
➥ Comment développer la dé-
marche mystagogique non seu-
lement dans le catéchuménat 
mais aussi dans la préparation 
au mariage. Quel accueil ré-
servent nos communautés à ces 
personnes ?
➥ Pour les obsèques et l’accom-
pagnement des personnes en 
deuil : faut-il « personnaliser » 
la cérémonie ?
➥ L’atelier sur le thème des 
migrants a bien montré des 
exemples d’intégrations réus-
sies. Malheureusement, il y a 
beaucoup d’indifférence dans 
les paroisses. 

Quelques pistes de travail 
que l’on souhaiterait poursuivre ici :

➥ Mettre en pratique ce qui a été expérimenté 
dans certains ateliers.

➥ Développer ou créer dans certains lieux plus reculés 
du diocèse des écoles de prière. Il pourrait y en avoir une 

à Lourdes, par exemple.
➥ Sensibiliser les paroisses à la question du kérygme.

➥ Partager, dans les ensembles pastoraux, 
ce qui a été découvert lors de Kérigma.

JOIE / KÉRYGME  ✦ OSER / AUDACE DIOCÉSAINE

PROPOSITIONS MULTIPLES
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PREMIÈRE CRÈCHE À GRECCIO

Depuis sa conversion, saint François d’Assise, ne cessait d’être touché par cet amour 
du Christ qui l’a conduit à renoncer au privilège de sa divinité, pour épouser la fai-
blesse de notre humanité. Ses biographes citent qu’il était particulièrement touché 
par l’humilité manifestée par l’Incarnation et l’amour témoignée par sa Passion sur 
la Croix.

Par frère Benoît Cousin

Aussi, désireux de contempler avec ses yeux de chair l’évènement 
de la venue au monde du Sauveur dans le plus grand dénuement à 
Bethléem, il demanda à Jean, un de ses amis de faire les préparatifs 
pour voir l’enfant couché dans une mangeoire remplie de foin avec 
Joseph et Marie entourés d’un âne et d’un bœuf.

La nuit sainte venue, des frères des couvents alentours s’étaient 
réunis ainsi que la population locale pour vivre ce moment ex-

traordinaire ; tous préparèrent des torches et des cierges 
pour rendre cette nuit lumineuse où le Sauveur 

avait voulu naître dans le plus grand dé-
nuement. François qui était diacre re-

vêtit la dalmatique et chanta l’Évangile 
rempli de joie. Il prêcha avec une telle douceur 

de tendresse cette venue humble de notre Roi dans la 
petite ville de Bethléem que son amour pour l’enfant touchait 

au plus profond les cœurs présents. Un des fidèles vit l’enfant Jésus 
se réveiller à l’approche de François. En fait la prédication de Fran-
çois avait fait renaître dans le cœur des fidèles l’amour pour Jésus 
qui s’était endormi chez eux depuis longtemps.

Le biographe Thomas de Celano relate également que le foin conser-
vé guérit beaucoup d’animaux mais aussi des personnes de la région, 
aidant notamment des accouchements difficiles.  

Un peu plus tôt, cette même année, le 29 novembre, le pape Hono-
rius III avait confirmé la Règle de vie des Frères Mineurs présentée 
par François d’Assise.

Désormais, chaque 29 novembre, la famille franciscaine fête tous ses 
saints et les frères renouvellent leurs vœux de fidélité à cette règle.

INDULGENCE PLÉNIÈRE
Du 8 décembre 2023 au 2 février 2024
A l’occasion du huitième centenaire de la Noël 
de Greccio vécue par saint François d’Assise, le 
Pape François accorde une indulgence plénière 
aux fidèles se rendant dans une église confiée 
au soin pastoral de l’ordre franciscain. Dans le 
diocèse de Tarbes et Lourdes, cela concerne 
les églises Saint-Antoine, Saint-Vincent-de-
Paul, Saints Pierre et Paul, à Tarbes ; ainsi que 
les chapelles des frères mineurs conventuels 
et des clarisses, à Lourdes.
L’indulgence sera accordée aux fidèles aux 
conditions habituelles. 
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CONTEMPLER LES CRÈCHES
POUR CONTEMPLER JÉSUS

Comme l’an passé, le service Archives et Patrimoine du diocèse et le service diocésain de la communi-
cation, se sont associés pour proposer une « Opération Crèches ». Cette démarche bien suivie par les 
paroisses et les écoles du diocèse encourage et accompagne les communautés chrétiennes.

Concrètement,
il s’agit d’inviter : 

À faire la crèche
dans chaque église et chaque 
école, même celles où il n’y aura 
pas de célébrations à Noël. C’est 
un geste simple, facile à faire et 
qui parle à tous.

À ouvrir les églises
durant les temps de l’Avent et/
ou de Noël, pour permettre à 
tous de venir voir la crèche et de 
s’y recueillir. Ce peut être le jour 
de Noël, sur des créneaux définis 
ou en donnant un numéro de 
téléphone pour venir ouvrir 
l’église. A chacun de trouver sa 
formule.

À partager la joie 
de Noël en offrant 
une carte - prière.

Une  carte prière sera  diffu-
sée largement dans le diocèse  : 
écoles, services d’aumônerie, 
églises, sanctuaires mariaux, 
groupes de prière etc. Les en-
fants de nos écoles sont invités 
à en offrir à une personne qui 
leur manque ou qui est seule, à 
leurs grands-parents ou amis 
éloignés.

Dans les villages, chaque parois-
sien est invité à diffuser cette 
prière auprès des voisins, des 
personnes seules, des malades 
et résidents des maisons de re-
traite.

« La crèche fait partie 
du processus doux 
et exigeant de la 

transmission de la foi. 
Dès l’enfance et ensuite 
à chaque âge de la vie, 

elle nous apprend à 
contempler Jésus », 

nous rappelle le pape 
François.

À BAGNÈRES-DE-BIGORRE
Du 8 décembre au 7 janvier,  
un opéra d'images "Era luz 
de Nadau" est  présenté en 
l'église Saint-Vincent, les 
mercredi, vendredi, samedi 
et dimanche, à 17h. 

EN BAROUSSE
Venez découvrir la nouvelle 
crèche animée d’Esbareich ! 
Chaque jour en  décembre 
de 15h00 à 18h00. 
Et du vendredi 22 décembre 
jusqu’au dimanche 7 Janvier 
2024 de 10h00 à 20h00
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 DOYENNÉ D'ARGELES-GAZOST
LE GRAND CHANTIER DE SAINT-SAVIN

FINANCEMENT DES TRAVAUX
Montant des dons : 63 470 €
Mécénat et aides : 5 000 €
Aide Mission Patrimoine (Mission Bern) : 
300 000 €
Coût total des travaux : 1 302 398 €

Saint-Savin est un petit village d'environ 400 habitants, dans le Lavedan. On est là à mi-chemin 
entre Lourdes et les grands cols hauts-pyrénéens, avec les stations touristiques de Cauterets, 
Luz, Barèges, La Mongie ou encore Gavarnie.

Saint-Savin c’est aussi une abbatiale romane du XIIe siècle qui témoigne d’un riche passé monastique et 
qui nous rappelle qu’un homme, saint Savin, fut au Ve siècle, un primo-évangélisateur de la Bigorre arrivé 
sur nos terres juste après saint Orens. L’église abbatiale constitue, avec la salle capitulaire et les murs 
d’enceinte, l’unique vestige de cette période, mémoire de l’Église en Bigorre.  L’édifice a subi malheureu-
sement de lourdes dégradations liées au temps - au temps qu'il fait et au temps qui passe - et  nécessite 
aujourd’hui des travaux urgents. Démarré début novembre, le chantier va s’échelonner jusqu’en 2026 :

➥ Tranche novembre 2023 - juin 2024 : cette 
tranche est celle des premières urgences. Elle com-
prend principalement les travaux sur la tour lanterne 
et la fenêtre du pignon sud du transept. L’instrumen-
tation des fissures est également prévue à la suite, 
avec un contrat de surveillance à l’appui.

➥ Tranche 2024 : cette tranche, si elle n’est pas 
qualifiée de première urgence, est néanmoins prio-
ritaire. Elle concernera principalement les travaux 
localisés au niveau du transept nord et du musée 
trésor et comprendra les travaux sur les couvertures 
du trésor et l’assainissement de ce dernier. Il s’agi-
ra par ailleurs de réaliser la couverture du bras nord 
du transept et les travaux au bras droit de l’absi-
diole nord. La conservation-restauration des décors 
peints au revers du mur pignon, ainsi que la création 
de vitraux, seront effectués la même année. 

➥ Tranche 2025 : cette tranche concerne princi-
palement la nef. Elle comprend notamment la cou-
verture de cette dernière ainsi que l’ensemble de la 
façade ouest et son oculus. La conservation-restau-
ration du décor peint en place au droit du mur nord 
est également concernée. Enfin, le traitement des 
abords de la façade nord a été ajouté à cette tranche, 
afin de permettre une meilleure desserte de la gale-
rie restituée du cloître depuis la place du Castet.

➥ Tranche 2026 : cette dernière tranche concerne 
principalement le chevet et le bras sud du transept. 
Elle comprend la couverture du dit transept et du 
chœur. Elle comprend également les travaux à réa-
liser sur l’absidiole sud et au pied de l’absidiole nord. 
La conservation-restauration du décor peint est 
également concernée.
Durant la première tranche des travaux, jusqu’en juin, 
l’abbatiale sera fermée au culte pour des raisons de 
sécurité.
Les baptêmes et les mariages ainsi que les funérailles 
seront célébrés en l’église Saint-Saturnin d’Argelès 
où une messe est célébrée habituellement chaque di-
manche à 10h30. Le musée trésor reste ouvert pendant 
cette période.

L’église abbatiale est devenue 
paroissiale en 1791.

A l’occasion de la fête paroissiale, le dimanche 8 octobre,
Mgr Micas a béni le lancement des travaux.

Je soutiens le chantier de Saint-Savin : 
www.fondation-patrimoine.org
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Un prêtre reste prêtre toute sa vie, mais il est bien normal qu'il puisse 
avoir un peu moins de responsabilités passé l'âge de 75 ans (âge officiel 
de la retraite pour le clergé). Tout en rendant de nombreux services, 
il est important que nos prêtres puissent avoir un rythme de vie plus 
adapté à ce moment-là. Chacun le comprend ! Le doyenné de Bagnères-
de- Bigorre compte aujourd'hui sur la présence active de quatre prêtres 
âgés de 75 à 81 ans (en 2024). C'est ce constat qui a enclenché la concer-
tation de tous les baptisés.  Il s'agit de préparer l'avenir et de s'interro-
ger sur l'organisation de l’Église locale pour les dix années à venir.

DOYENNÉ DE
BAGNÈRES
DE BIGORRE

« Réveillons-nous ! » c’est le titre 
de cette opération volontairement 
provocatrice. Bien sûr, d’un point 
de vue théologique, ce n’est pas 
l’Église qui est remise en cause : le 
corps Église vit par le Christ et le 
Christ vit en nous comme nous vi-
vons en Lui. En réalité, il s’agit ici 
de l’organisation pratique et logis-
tique de notre avenir pastoral.

Aujourd’hui, quatre prêtres et 
deux diacres sont très actifs sur 
l’ensemble du doyenné. C’est une 
chance dont nous pouvons rendre 
grâce ! Toutefois nous savons qu’en 
septembre 2025, nous aurons un 
curé demeurant à Bagnères, aidé 
d’une équipe sacerdotale. Le reste 
est plus qu’incertain.

Alors que faisons-nous  ? Que 
voulons-nous  ? Allons-nous at-
tendre cette échéance pour ré-
aliser que jusqu’à présent nous 
avons eu de la chance et qu’en-
suite nous nous lamenterons d’en 
avoir un peu moins  ? Baptisés, 
nous sommes coresponsables de 
la vie de l’Église. En effet, le bap-
tême nous a établis prêtres, pro-
phètes et rois. Nous pouvons dès à 
présent prendre part à la réflexion 

et sonder nos cœurs  : deman-
dons-nous ce que nous pouvons 
et voulons faire dans l’Église.

Chaque baptisé a sa place et 
chaque baptisé est utile à l’an-
nonce du Royaume. L’Église a 
besoin de prêtre mais l’Église ne 
meurt pas parce, pour un temps, 
il y a moins de vocations sacer-
dotales. Ce n’est pas l’Église qui 
meurt  ; c’est parfois notre foi qui 
s’essouffle. Alors, avec l’aide de 
l’Esprit-Saint, rassemblons notre 
zèle apostolique et nos bonnes 
idées et construisons ensemble 
l’avenir pasto- ral de notre 
territoire  ! Qui 
sait, peut-être 
bien que ce 
travail porte-
ra des fruits 
et sèmera 
dans le cœur 
des géné-
rations fu-
tures une 
v o c a t i o n 
presbyté-
rale ou re-
ligieuse ?
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 DOYENNÉ DE LANNEMEZAN
ÉCOUTER LES RÉALITÉS PASTORALES

Notre évêque entreprend en ce mois de décembre un cycle de visites pastorales. Le pre-
mier rendez-vous est donné aux communautés chrétiennes des Ensembles Paroissiaux (EP) 
de Trie-Vallée du Bouès et du Magnoac, du 14 au 17 décembre. Les deux EP rassemblent 52 
clochers au total et constituent le terrain de mission des pères Isidore Diatta et Innocent 
Niyikora. Nous sommes allés à leur rencontre. 

Père Isidore
(ordonné prêtre en avril 1980 ; arrivé dans le dio-
cèse en septembre 2021)
Administrateur des EP de Trie-Vallée du Bouès et 
du Magnoac
Il vient du Sénégal. Ses parents étaient animistes 
mais ont fait le choix de l’enseignement catholique 
pour tous leurs enfants. C’est là que le Père Isi-
dore, comme ses quinze frères et sœurs, a décou-
vert le Christ. Ils ont tous demandé le baptême. 
Plus tard, sa sœur aînée s’est convertie à l’Islam 
et un de ses frères est, comme lui, devenu prêtre 
de l’Église catholique. Cette vie familiale où diffé-
rentes religions vivent en harmonie l’aide au quo-
tidien, jusqu’à dans son apostolat ici.

 « J’étais surpris en arrivant de voir 
certaines églises si peu remplies.

J’ai compris petit à petit que 
l’accueil allait dans les deux sens : 

je suis accueilli ici et j’accueille 
moi-même les réalités pastorales de 

ce territoire, comme elles sont.

Lorsque l’on est chrétien dans un pays tel que le 
Sénégal qui compte près de 90% de musulmans, 
on développe naturellement le sens du dialogue, 
de l’écoute et du respect à l’égard des autres. Si je 
ne rencontre pas les personnes à la messe ou dans 
l’église, je peux les rencontrer ailleurs  : chez elles, 
dans leurs villages, ou encore sur le marché de Trie 
le mardi, etc. Les habitants d’ici, chrétiens ou non, 
prennent soin de nous et leur générosité nous édifie. 

Nous travaillons avec les deux prêtres de la Congré-
gation Sainte-Croix qui sont au sanctuaire de Ga-
raison - Père Pascal Garçon et Père Timon Gomez 
- mais aussi avec les deux diacres - Claude Lacroix 
et Gilles Gourdain – ainsi qu’avec les laïcs enga-
gés. C’est dans cette collaboration que nous pouvons 
porter une pastorale vivante et en bonne santé. » 

Père Innocent
(ordonné en 2010, arrivé dans le diocèse le 5 sep-
tembre 2023)
Vicaire des EP de Trie - Vallée du Bouès et du Ma-
gnoac

C’est au Rwanda qu’il est né et qu’il a passé les 
premières années de sa vie. Fuyant le génocide en 
1994 alors qu’il était jeune séminariste, il a trouvé 
refuge au Bénin où il a achevé sa formation et été 
ordonné prêtre. 

« Au Rwanda, majoritairement chrétien, si on avait 
été réellement et profondément attaché au Christ, 
nous n’aurions pas connu le génocide  : des bapti-
sés se sont entretués car ils n'ont pas reconnu dans 
l'autre le visage du Christ. Cela m’interroge sur l’en-
racinement de la catéchèse à cette époque dans mon 
pays et même plus largement. Et c’est aujourd’hui 
la même chose dans le conflit entre Israël et la Pa-
lestine. On oublie que Dieu est toujours bon et pa-
tient, quel que soit le nom qu’on lui donne… Or ceux 
qui prennent les armes n’ont pas encore réellement 
trouvé Dieu, le Dieu unique dont ils se réclament. 
J’arrive ici avec mon histoire mais à l’écoute des ré-
alités pastorales que je découvre dans ces paroisses.

Au cœur de ma mission, l’essentiel 
est de rappeler que c'est le Christ 

qui est notre Sauveur : si nous nous 
attachons à Lui peu importe où le 
vent va souffler, rien ne peut nous 

ébranler. »

Père Innocent et Père Isidore.
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 DOYENNÉ DE LOURDES
ARRIVÉE D'UNE NOUVELLE COMMUNAUTÉ

Un an après le départ des sœurs franciscaines, les habitants de Bartrès ont vu arriver le 4 
octobre dernier une nouvelle communauté : deux religieuses, sœur Perline Razafindrama-
nanarivo et sœur Carmen d’Agata, se sont installées à la Pastourelle, cette maison commu-
nautaire à deux pas de l’église.
Elles sont capucines de l’Immaculée de Lourdes. Bientôt, une troisième sœur, Marie-Thé-
rèse, les rejoindra. En attendant, elles découvrent l’ensemble paroissial et le diocèse. 

Vous souhaitez venir à Bartrès, 
seul ou en groupe ? 

Les sœurs peuvent vous accueillir et mettre 
à disposition la salle de la Pastourelle. 

Prenez contact avec elles : 05 62 94 10 41

1 - Pouvez-vous vous présenter l’une et 
l’autre ?
Sr Perline  : Je suis originaire de Madagascar et je 
découvre Lourdes pour la première fois. J’étais très 
émue en arrivant ! Je connaissais évidemment l’his-
toire de Lourdes mais je suis profondément heu-
reuse de pouvoir être ici et vivre différemment le 
message de Notre-Dame.

Sr Carmen : J’arrive d’Italie et je suis particulière-
ment contente d’être à Lourdes car c’est ici que ma 
vocation est née : je suis venue pour la première fois 
à 19 ans puis chaque année, comme hospitalière, au 
service des malades et notamment aux piscines.  

2 - Parlez-nous de votre congrégation.
Sr Carmen : Nous vivons la spiritualité fran-
ciscaine  : la joie, l'humilité et la fraterni-
té. Concrètement, cela signifie vivre la joie du 
service et de la rencontre, en particulier avec 
les pauvres et les malades. Notre fondatrice, 
Caroline Santocanale (Mère Marie de Jésus, cano-
nisée par le Pape François le 15 mai 2022), avait 
d’abord pris l’habit des sœurs tertiaires francis-
caines mais elle avait l’âme d’une fondatrice et vou-
lait se consacrer plus fortement aux œuvres de mi-
séricorde. Après avoir fondé, en Italie, un orphelinat 
pour filles, une école maternelle, une cantine pour 
les pauvres et une école de broderie pour les filles, 
elle fonda en 1909 notre congrégation.

Sr Perline : Aujourd’hui, nous sommes un peu moins 
de 200 sœurs dans le monde mais nous sommes pré-
sentes en Italie, en Albanie, au Mexique, au Brésil, 
à Madagascar et désormais en France  ! C'est une 
congrégation internationale : dans chacune de nos 
communautés vivent des sœurs de différentes na-
tionalités et de différentes cultures. Nous expéri-
mentons pleinement l'unité dans la diversité !

3 - Comment allez-vous organiser votre mis-
sion ici ?
Sr Perline  : Tout d'abord j'aimerais dire que nous 
avons eu beaucoup de joie de participer au pèleri-
nage diocésain, quelques jours après notre arrivée. 
Nous avons reçu un accueil très fraternel de la com-
munauté paroissiale et des communautés religieuses 
présentes à Lourdes. Nous avons déjà eu l’occasion 
d’accueillir quelques pèlerins qui voulaient visiter 
l’église que sainte Bernadette a fréquentée et voir la 
bergerie, le lieu où elle gardait les moutons. Notre 
mission sera donc consacrée à l’accueil des pèlerins 
ici à Bartrès mais aussi, deux fois par semaine, sur 
les pas de Bernadette, à Lourdes. Nous sommes là, 
par ailleurs, pour l’ensemble paroissial Adé-Bar-
très  ! Dès que possible, nous allons reprendre la 
catéchèse avec les enfants des villages, comme le 
faisaient les sœurs avant nous. Enfin, nous voulons 
prendre le temps de rencontrer les habitants. Nous 
participons à la chorale paroissiale chaque mer-
credi à Adé et nous invitons toutes personnes qui 
le souhaitent chaque jeudi à Bartrès pour la messe 
à 9h dans l’église puis le café / petit déjeuner à la 
communauté.
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 DOYENNÉ DE MAUBOURGUET
VIVE LE PÉLÉ ! 

Par Marianne Lanticq, directrice de l’école saint-Martin à Vic-en-Bigorre

Les élèves de l'école et les 6e du collège Saint-Martin, devant la basilique du Rosaire, à Lourdes.

C’est un moment de partage fra-
ternel, fédérateur pour les 
élèves et les  accompagnants, 
en ce début d’année sco-
laire. « J’aime tellement prendre 
le bus avec mes copains  !  » 
nous dit Rose de CE1.

Lorsque ma collègue inter-
roge ses élèves, en classe de CP, 
ils lui racontent que ce qu’ils 
ont préféré, c’est le moment à la 
grotte !

C’est donc également un  mo-
ment de découverte  ! Le pèle-
rinage diocésain est l’occasion 
pour nos élèves d’apprendre « à 
mieux connaître la vie de Ber-
nadette  », comme ont racon-
té Louane et Lilou à ma collègue 
de CM2.

Les élèves de CP ont également 
appris que « des personnes ma-
lades  ou en fauteuil roulant 
viennent à Lourdes pour prier ou 
boire de l’eau miraculeuse ! ».

Enfin, Emy, élève de CM2 préci-
sera qu’elle a appris à avoir la foi 
et qu’elle a aimé chanter. Cette 
journée fut donc pour nous tous 
une communion de prière, une 
journée dans la joie !
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 DOYENNÉ DE TARBES
LA SÈDE : 150 BOUGIES
ET TOUJOURS AUSSI JEUNE !

Du 16 au 21 octobre 2023, la Sède a célébré les 150 ans de sa fondation. L’institut fondé en 
1873 par les sœurs de saint Joseph de Tarbes – dont la maison mère est à Cantaous – s’étend 
aujourd’hui sur quatre sites : école du Pradeau, le collège-lycée de la Sède et le lycée profes-
sionnel Saint-Pierre, à Tarbes, et l’école Saint-Joseph à Ossun.
Retour en images sur cette semaine de festivités. Source : www.pradeaulasede.fr

Le samedi 21 octobre, le secrétaire général 
de l'enseignement catholique, Philippe 
Delorme est venu pour célébrer le jubilé.
Notre évêque, Mr le Maire de Tarbes et 
les députés de la circonscription étaient 
également présents.

La vocation des sœurs de 
Cantaous est l’enseigne-
ment. 
Aujourd’hui, la congré-
gation compte 700 
religieuses reparties
dans 14 pays et sur les 4 
continents.

Pour célébrer les 150 ans du site de 
la Sède, une magnifique fresque a 
été réalisée par l'artiste graffeur 
Enzo, en collaboration avec des 
élèves de 4e, 5e et seconde.

Cette fresque illustre le travail 
éducatif des Sœurs de Saint-Jo-
seph de Tarbes, qui ont consacré 
leur vie à l'enseignement et à la 
formation des jeunes.
C'est un hommage vibrant à leur 
histoire et à leur mission, qui 
continue à inspirer les généra-
tions actuelles et futures.

Le mardi 17 octobre, Mgr 
Jean-Marc Micas a célébré 
la messe d’action de 
grâce pour les 150 ans de 
la Sède, en présence de 
nombreux élèves et des 
communautés éducatives. 
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" Renoncer aux idéologies, pour la paix "
Kevin Parentin :

FOCUS

Depuis le 7 octobre, le monde entier 
a les yeux tournés vers Israël et la 
Palestine. Le conflit fait des ravages 
depuis des semaines laissant augu-
rer le pire pour les populations.

C’est dans ce contexte, que nous 
avons voulu faire connaissance 
avec la communauté juive des 
Hautes-Pyrénées  : Kevin Parentin 
est le président de la synagogue de 
Tarbes ; il répond à nos questions.

1- Quelle est l’histoire de la 
communauté juive dans les 
Hautes-Pyrénées ?

➥ Notre histoire a commen-
cé dans les années 60 lorsqu’un 
grand nombre de familles est 
arrivée d'Afrique du Nord  ; c'est 
donc une communauté essen-
tiellement séfarade qui est venue 
s’installer à Tarbes et dans toute 
la région.
La communauté s’est créée ain-
si mais au fil des années, les 
enfants ont grandi, sont partis 
étudier et se sont installés dans 
des grandes villes pour travailler. 
Aujourd'hui, les membres de la 
communauté sont moins nom-
breux et vieillissent. Nous ras-
semblons une cinquantaine de 
familles vivant un peu partout 
dans les Hautes-Pyrénées  : Ar-
gelès, Lourdes, Tarbes et sa péri-
phérie. Depuis plusieurs années, 
il n’y a plus de rabbin à Tarbes ; 
voilà pourquoi lorsque je suis ar-
rivé j’ai repris la présidence avec 
l’objectif que les familles puissent 
se retrouver, se rassembler, prier 
et partager leur foi. C’est dans cet 
élan que nous avons effectué des 
travaux à la synagogue, au cœur 
de la cité Rothschild : nous avons 

voulu un lieu plus chaleureux et 
plus accueillant. 

2- La communauté juive de 
Tarbes a-t-elle un besoin 
spirituel plus fort depuis le 
7 octobre ?

➥ Oui c'est indéniable. Nous 
sommes un peuple et nous 
sommes heurtés par les souf-
frances des nôtres. Mais je vou-
drais dire que je ne suis pas moins 
touché par les souffrances des 
Palestiniens et des civils ! J’ai un 
désir de paix pour tous ! Ici on se 
soutient d’abord par des chaînes 
de prière, et puis on se tient in-
formés, on se donne des nou-
velles. Ce sont des petites choses 
qui aident à supporter l’actualité 
pesante et angoissante.

3- Quelle est votre réaction 
face à la récurrence d’actes 
antisémites ?

➥ Je déplore cette situation et je 
suis inquiet. Les auteurs de ces 
actes antisémites sont souvent 
des jeunes qui n’ont pas forcé-
ment la mémoire de ce qui est ar-
rivé pour les générations passées. 
Il me semble qu’il y a un échec à 
ce niveau-là : dans la transmis-

sion, dans l'éducation ou la com-
préhension de l’Histoire.
Le conflit géopolitique ne me 
concerne pas parce que je suis 
juif mais parce que je suis un être 
humain. J’ai le devoir d’observer 
ce qui se passe là-bas, de m’in-
former, de rejeter la guerre et de 
vouloir la paix, mais parce que 
je suis un homme et non parce 
que j’appartiens à la communau-
té juive. On confond un groupe 
d’hommes qui se battent pour un 
territoire et une communauté de 
personnes qui veulent vivre leur 
foi dans la paix. Cet amalgame 
est un prétexte qui exacerbe l’an-
tisémitisme.

4- Quelles sont les condi-
tions pour la paix dans le 
monde ?

➥ J’aspire à davantage de dia-
logue et d’amitié avec les com-
munautés chrétienne et musul-
mane.  Il y a un proverbe dans le 
Talmud qui dit qu’il vaut mieux 
une paix hypocrite qu'une guerre 
sincère. Je crois que la paix passe 
par un certain renoncement de 
la part de chacun  : non pas re-
noncer à sa foi mais aux idéolo-
gies.
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 DÉPART À LA RETRAITE
POUR DOMINIQUE AUGÉ

Après avoir été durant treize années responsable du service diocésain de la catéchèse, Domi-
nique Augé a ensuite investi l’accueil de la maison Saint-Paul qu’elle a tenu durant dix ans. Poste 
pivot dans une maison diocésaine, l’accueil que l’on y propose est la vitrine de notre Église.
Avant de partir pour sa retraite, au début du mois de novembre, Dominique a bien voulu nous 
confier quelques souvenirs de sa mission au 51 rue de Traynès. 

Retrouvez l’interview 
intégrale de 

Dominique Augé sur 
Radio Présence, 

rubrique " Visages 
d’Église en Bigorre".

1 - Quel a été votre rôle ?
➥ J’aime bien dire que la mai-
son diocésaine est en quelque 
sorte le QG de l’Église dans les 
Hautes-Pyrénées. De fait, toutes 
les personnes qui cherchent une 
information arrivent ici ou bien 
téléphonent. Il faut les orienter, 
les conseiller, mais d’abord les 
écouter !
Durant ces années, j’ai reçu toutes 
sortes d'appels qui ne m’étaient 
pas destinés  : des personnes qui 
cherchaient des informations sur 
les sanctuaires ou sur des mou-
vements  ; des parents qui vou-
laient faire baptiser leurs enfants 
etc.  Puis il y a une multitude de 
petites choses qui ne se voient 
pas mais qui sont nécessaires 
pour que la maison tourne : cela 
va de la distribution du cour-
rier à la réservation des salles 
pour les groupes, mais pas seule-
ment. Pour vous donner quelques 
exemples, chaque jour je me pro-

menais dans les étages – toujours 
avec mon téléphone de service 
– pour vérifier l’état des studios 
loués par les étudiants ou les 
jeunes professionnels, m’assurer 
que le chauffage était bien arrêté, 
que telle porte était bien fermée 
etc.  J'ai vraiment eu à cœur d'ac-
cueillir tout particulièrement les 
personnes qui ne connaissaient 
pas l'Église et qui avaient affaire 
avec moi, comme des livreurs, des 
facteurs, des personnes qui ne 
parlaient pas notre jargon et que 
j’essayais d’aider.
Je crois que c'est important de 
montrer cela aussi dans une mai-
son diocésaine !

2 - Quel souvenir particulier 
gardez-vous de cette expé-
rience ?
➥ Comme je recevais tous les 
appels, j’ai souvent eu en ligne 
des personnes qui demandaient 
à rencontrer le prêtre exorciste. 
J'ai été amenée progressivement 
à m’engager un peu plus dans 
cette vois puisque le Père Cabes 
m'avait demandé d’intégrer une 
petite équipe qu'il avait consti-
tuée pour accompagner ces per-
sonnes qui sont vraiment en 
grande souffrance.
Cette expérience m’a beaucoup 
touchée. J’ai toujours essayé de 
transmettre à ces personnes, 
même par le biais d’une conver-
sation téléphonique, un peu plus 
d’espérance. Je retiens une autre 
expérience, dans un autre re-
gistre : ma position géographique 
au sein de la maison me permet-

tait de croiser les personnes en si-
tuation de précarité qui venaient 
solliciter le Secours Catholique. 
C’est ainsi que j’ai rencontré des 
familles sans logement. Au niveau 
de la structure, je ne pouvais rien 
faire mais à titre personnel, je le 
pouvais !
Je me suis mobilisée pour qu’elles 
puissent avoir un logement dé-
cent  : avec des amis, nous avons 
créé l’association Pour toi un 
toit, qui permet à ce jour de loger 
vingt-deux familles.

3 - Comment allez-vous oc-
cuper votre retraite ?
➥ Depuis deux ans, j’écris une 
liste des petites choses que j’ai-
merais faire pendant cette re-
traite  : m'abonner à des revues 
que je n’avais pas le temps de lire, 
reprendre un petit peu la guitare, 
avoir un peu plus de temps pour 
lire la Bible, suivre des cours à 
l'université du temps libre, conti-
nuer à faire le catéchisme dans 
la vallée de Batsurguère où je vis 
etc. Le numéro de téléphone qui 
figure à la rubrique «  laïcs  » de 
l'annuaire diocésain est mon nu-
méro personnel  : les personnes 
qui souhaiteront me contacter 
seront les bienvenues et j'en croi-
serai certainement beaucoup 
encore ! 
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SECOURS CATHOLIQUE
À Tarbes, l’accueil Jean Rodhain reste ouvert durant les travaux

Si l'accueil de jour Jean Rodhain 
à la rue Massey a dû fermer ses 
portes depuis cet été pour cause 
d'importants travaux de rénova-
tion et de restructuration de ses 
espaces, le Secours Catholique 
n'en poursuit pas moins sa mission 
d'accueil et d'entraide pour toutes 
celles et ceux qui, en raison de dif-
ficultés de tous ordres, font appel 
à lui. Et nous savons combien au-
jourd'hui ces difficultés touchent 
un public de plus en plus large.

C'est grâce à la mise à disposi-
tion par le diocèse d’un local si-
tué au 1 rue Cazaux à Tarbes, que 
l’équipe locale est hébergée depuis 
la mi-septembre, et ce jusqu'à la fin 
des travaux en cours.

Quelques travaux de réhabilita-
tion ainsi que l'investissement des 
bénévoles dans l’aménagement de 

ces locaux provisoires ont été né-
cessaires pour ouvrir dans les meil-
leures conditions.

Chaque semaine depuis le mois 
de septembre, les bénévoles de 
l’équipe de Tarbes maintiennent 
les activités suivantes :

➥  les consultations médicales ou-
vertes aux personnes sans couver-
ture sociale, le vendredi après-mi-
di ;

➥ le micro-crédit, le mercredi 
après-midi, une semaine sur deux ;

➥ l'accueil personnalisé, qui 
s'adresse à toute personne en si-
tuation de précarité, non seule-
ment financière, mais ayant besoin 
d'aide et d'écoute personnelle ;

➥ le français langue étrangère 
(FLE), essentiellement dédié aux 

Tous les vendredis après-midi, pour 
les personnes en attente de ren-
dez-vous, les bénévoles proposent 
un accueil fraternel avec l'offre 
d'une boisson chaude et de gâteaux.

JEAN-PAUL PÉREZ : SERVIR ET CRÉER DU LIEN
« C'est un enseignement du concile vieux de 60 ans : les laïcs doivent être associés beaucoup plus étroite-
ment à la gouvernance de l’Église, pas seulement comme une concession aux mœurs du temps mais parce 
que cela fait partie de leur vocation » rappelait Mgr Micas dans une interview récente.

étrangers désirant apprendre 
ou approfondir notre langue afin 
de faciliter leur intégration ;

➥ l’après-midi convivial (crêpes, 
thé, café, danses, animations) le 
1er jeudi de chaque mois.

Secours Catholique 
de Tarbes

1 rue Cazaux  - 06 22 63 35 84 
tarbes@secourscatholique.org

Le 4 septembre 2023, Jean-Paul 
Pérez a été nommé secrétaire 
général du diocèse. Comme an-
noncé dans le précédent numé-
ro, ce bulletin diocésain est pour 
lui l’occasion de se présenter et 
de nous dire comment il perçoit 
sa mission au service de notre 
Église.
« Je suis laïc, marié, père de famille 
et grand-père. Avec mon épouse, 
Hélène, nous sommes bien insérés 
dans la vie du diocèse. Médecin 
de formation, j'ai exercé diverses 
responsabilités, d'un service hos-
pitalier jusqu'à la direction d'hô-
pital.  J’ai toujours eu cette appé-
tence à prendre soin de ceux qui 
prennent soin. Je crois que c'est 
vraiment dans la même lignée que 
j'exerce ici : comment prendre soin 
des organisations  composées de 
personnes qui sont au service de la 
foi et de l'annonce de l’Évangile ?
Cela peut sembler un peu curieux 
que l'on demande à un médecin 

d'occuper un tel poste mais je ras-
sure tout le monde : je n'y vois au-
cun signe de gravité ! Même si ma 
spécialité était la réanimation…
Plus sérieusement, la vision que j'ai 
de ce poste de secrétaire général 
est de mettre du lien entre les per-
sonnes, entre des mondes différents 
parfois, mettre du lien dans le quo-
tidien. Mon rôle n'est pas cantonné 
sur la partie administrative et ges-
tionnaire, mais au contraire d'avoir 
une vision plus globale et plus liée 
à la dimension pastorale. Com-
ment porter des projets pastoraux 
qui concernent plusieurs entités du 
diocèse par exemple ? 
J’ai déjà  noté  que tout le monde 
dans le diocèse est orienté vers une 
chose : la réussite de l'annonce de la 
mission de l’Église. Il n'en demeure 
pas moins que derrière ce désir, 
il y a des outils techniques et une 
logistique à mettre en place. Mon 
travail est de faciliter ces proces-
sus : cela peut aller d’une question 

administrative ou financière  à la 
réunion des différents mouvements 
et services. Pour l’instant je dé-
couvre encore un certain nombre 
de choses et je fais encore connais-
sance avec ce qu'on appelle la curie 
diocésaine, constituée de personnes 
compétentes et dévouées  ; mais 
mon souhait est de sortir de la mai-
son Saint-Paul pour être plus au 
contact des ensembles paroissiaux, 
des curés, des EAP et des laïcs.
Il faut préciser que je ne remplace 
pas le modérateur de la curie qui 
reste évidemment le vicaire géné-
ral. Ce poste de secrétaire général 
dans le diocèse est une création 
donc il y a une dimension un peu 
d'aventure et de découverte. Ce qui 
est important pour moi c'est d'être 
au service  : je m'appuie beaucoup 
sur mon expérience de la doctrine 
sociale de l'Église qui est un outil 
très puissant. L'objectif est que nous 
réussissions ensemble et j'espère 
être un facteur de synergie de cette 
réussite.
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     LES RENDEZ-VOUS DE L'ÉVÊQUE

AGENDA 21 DÉCEMBRE 2023 AU 20 FÉVRIER 2024

 ➤  Du jeudi 14 au dimanche 17 décembre : 
visite pastorale de Mgr Micas, dans l’EP de Trie-
Vallée du Bouès et du Magnoac.

 ➤  Dimanche 17 décembre : arrivée de la Lumière de 
Bethléem à la cathédrale de Tarbes. 18h.

➤  Mardi 19 décembre : veillée de prière à partir de la 
Lettre Apostolique du Pape François "Admirabile 
signum", sur la signification de la crèche, en l'église 
Saint-Jean, à Tarbes. 20h.

 ➤  Mardi 19 et mercredi 20 décembre : 
visite pastorale de Mgr Micas, dans l’EP d’Arreau.

 ➤  Samedi 23 décembre : Mgr Micas célèbre la 
messe de Noël messe à la Centrale pénitentiaire à 
Lannemezan.

 ➤  Dimanche 24 décembre : veillée de Noël puis 
messe célébrée par Mgr Micas, en la cathédrale de 
Tarbes. 23h. 

 ➤  Lundi 25 décembre : messe de Noël au sanctuaire 
de Lourdes (Grotte) célébrée par Mgr Micas. 10h.

 ➤  Dimanche 31 décembre : messe au sanctuaire de 
Lourdes (Grotte) célébrée par Mgr Micas. 23h.

 ➤  Samedi 13 janvier : rassemblement du Conseil 
Diocésain de Pastorale (CDP).

 ➤  Samedi 13 janvier : soirée louange Risen « Jésus est là 
pour toi », en l’église Saint-Vincent-de-Paul, 19 rue de 
la Navarre, à Tarbes. 20h30.

➤  Dimanche 14 janvier : veillée de consolation. Église 
Saint-Jean-Baptiste, à Lourdes. Chapelet à 16h30 puis 
veillée de consolation à partir de 17h.

 ➤  Mardi 16 janvier : conseil presbytéral.

➤  Mardi 16 janvier : "Un seul corps dans le Christ" 
conférence par le cardinal François Bustillo, organisée 
par les Veilleurs de Bigorre. Salle paroissiale Saint-
Pierre, rue Bartayrès, à Lourdes. A 20h30.

 ➤  Jeudi 18 janvier : visite pastorale de Mgr Micas, dans 
l’EP de Pierrefitte-Davantage et Cauterets.

 ➤  Vendredi 19 janvier : conseil épiscopal.
➤  Mercredi 24 janvier : "Catholique et debout malgré 

tout : Comment garder foi et espérance lorsque 
l’Église s'écroule". Conférence par le frère Jacques-
Benoit Rauscher, organisée par les Veilleurs de 
Bigorre. Salle paroissiale Saint-Pierre, rue Bartayrès, à 
Lourdes. A 20h30.

➤  Jeudi 1er février : Halte Spi des catéchistes du diocèse, 
à la maison Saint-Paul, à Tarbes. De 9h30 à 16h. Infos 
auprès de Sr Eugénie : catechese65@gmail.com

 ➤  Jeudi 1er février : conseil épiscopal.
➤  Vendredi 2 février : Chandeleur. Journée de la Vie 

consacrée.
 ➤  Samedi 3 février : journée des confirmands à 

Lourdes.
➤  Vendredi 9 février : "Confidences d'une mère 

imparfaite". Conférence par Raphaëlle Simon, 
organisée par les Veilleurs de Bigorre. Salle paroissiale 
Saint-Pierre, rue Bartayrès, à Lourdes. A 20h30.

➤  Samedi 10 février : soirée louange Risen « Jésus est là 
pour toi », en l’église Saint-Vincent-de-Paul, 19 rue de 
la Navarre, à Tarbes. 20h30.

➤  Dimanche 11 février : fête de Notre-Dame de 
Lourdes !  Journée mondiale des malades et dimanche 
de la santé.

 ➤  Du mercredi 14 au samedi 17 février : 
visite pastorale de Mgr Micas, dans l’EP de Lourdes.

 ➤  Jeudi 15 février : conférence des tutelles des écoles 
catholiques.

 ➤  Dimanche 18 février : fête de sainte Bernadette ! 
Et premier dimanche de Carême : appel décisif des 
catéchumènes au cours de la messe en la cathédrale 
de Tarbes. 11h.

 ➤  Mardi 20 février : conseil épiscopal.
➤  Du jeudi 22 février au samedi 24 février : camp luge 

organisé par le service diocésain des jeunes. Infos et 
inscription : catholique65.fr/luge

 ➤  Mardi 27 février : Conseil Diocésain des Affaires 
Économiques (CDAE).

➤  Mercredi 28 février : soirée de lancement de la 
campagne Denier 2024, à la maison Saint-Paul.

 ➤  Du jeudi 29 février au dimanche 3 mars : 
visite pastorale de Mgr Micas, dans l’EP 
Maubourguet et Rivière-Basse et de l’EP de Rabastens. 

Une info à intégrer dans le prochain bulletin ?
Envoyez un message à 

communication@catholique65.fr  
avant le 15 janvier !

L’ Université de la Vie : 4 soirées de formation en bioéthique.  
Les lundi 15, 22, 29 janvier et 5 février, à  20h30.

Dans 2 lieux : 
➤ Presbytère d’Ossun, 18 rue Georges Clemenceau. 

Infos et inscriptions au 06 12 55 31 85. 
➤ Salle paroissiale de Lourdes, rue Bartayres

Infos et inscriptions au 06 10 73 31 06 ou fjenbigorre@orange.fr


